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Le clin d’œil de lybek

LE Centre de santé de Nden-
dé et l'ensemble des dis-
pensaires du département 

de la Dola ont été approvision-
nés, dernièrement, en médica-
ments et en matériel divers.

Un geste du député de la localité, 
Yves-Fernand Manfoumbi, qui 
était accompagné à l'occasion de 
la remise de cet important don de 
sa suppléante, Dr Firmine Badji-
na-Moudouma. Un acte de soli-
darité qui n'est pas le premier du 
genre de l'homme politique. C'est 
sa manière de contribuer à la 

LES dispensaires de la Dola n'ont pas été 
oubliés.

Du matériel et des médicaments 
pour le centre médical de Ndendé

Abel EYEGHE EKORE
Ndendé/Gabon

politique de “santé pour tous” du 
chef de l'État, Ali Bongo Ondim-
ba. Le Centre médical de Nden-
dé, chef-lieu du département de 
la Dola, a bénéficié – en plus des 
produits pharmaceutiques – de 
splits, téléviseurs (écrans plasma 
et un abonnement à Canal +), 
de moustiquaires imprégnées 
et de frigos.
Le médecin-chef du Central mé-
dical de Ndendé, le Dr Moupépé 
a remercié l'honorable Manfou-
mbi pour son geste. Lequel s'ins-
crit, a-t-il insisté, dans la droite 
ligne de la politique de solida-
rité et de partage prônée par le 
président de la République, Ali 
Bongo Ondimba.
Les médicaments remis vont 
ravitailler l'ensemble des dis-
pensaires du département de la 
Dola. Voilà qui pourrait motiver 
nombre d'infirmiers qui avaient 
abandonné leurs postes d'affec-
tation au motif que leurs dispen-
saires respectifs manquaient de 
médicaments pour soigner les 
villageois à reprendre le travail.

Le député Yves Fernand Manfoumbi, remettant du maté-
riel au médecin en chef du Centre de santé de Ndendé, en 
présence du préfet de la Dola
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ON assiste, à Port-Gentil, à 
ce que d'aucuns désignent 
comme un "cafouillage" 

entre les partisans du respect des 
mesures barrières édictées par 
les plus hautes autorités du pays, 
et ces groupes de "résistants" qui 
refusent toujours de s'associer à 
l'effort gouvernemental en vue de 
venir à bout de l'ennemi commun 
qu'est le Covid-19. Mettant ainsi 
en danger de mort leur vie et celle 
des autres.
Le nombre de décès consécutifs à 
cette pandémie ne fait que croître 
de jour en jour. On parle d'un 
taux de contamination de 20 %. 
Il n'en fallait pas plus pour que 
des voix s'élèvent pour réclamer 
davantage de rigueur. En effet, 
un rapide tour de ville met à nu 
les comportements inciviques et 
irresponsables de nombre de ri-
verains. Dans un salon de coiffure 
hommes de Matanda par exemple, 
le coiffeur de service, un Nigérian, 

Lutte contre le Covid-19 : comme 
un cafouillage compromettant

René AKONE DZOPE
Port-Gentil/Gabon

refuse de porter sa bavette face à 
un client qui le lui exige, au motif 
qu'il s'étouffe.
Au Grand-village, une dizaine 
de femmes se bousculent dans 
une friperie, toutes portent leurs 
masques soit sur le menton soit au 
cou tel un collier. "Tu devais pré-
alablement désinfecter les mains 
de vos clients avant de toucher 
tes habits", lui suggère une cliente 
plus consciente du risque. Dans 
un restaurant, un jeune homme, 
la trentaine, affirme haut et fort 
l'inexistence du coronavirus à 
Port-Gentil. Selon lui, "l'État veut 

simplement se faire de l'argent".
Du côté de l'avenue Pierre-Sa-
vorgnan-de-Brazza, au centre-
ville, un Camerounais écoule des 
fruits divers dans une brouette. 
Le long de son trajet, de multi-
ples consommateurs manipulent 
à mains nues son produit, sans la 
trace d'un gel hydroalcoolique. Il 
faut dire qu'aux yeux de beaucoup, 
le commerce ambulant serait sus-
ceptible de véhiculer la pandémie

Friperie et pousse-café vecteurs du Covid-19 ?Ph
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DANS l'activité de net-
toyage des fossés de la 
ville, la mairie du pre-

mier arrondissement maintient le 
rythme soutenu imprimé depuis 
un certain temps. En milieu de 
semaine dernière, les agents mu-
nicipaux commis à cette tâche se 
sont signalés sur le long de fossé 
qui serpente l'arrondissement.
Munis de bottes, de pelles, de râ-
teaux, de brouettes, de machettes 
et de tondeuses, ils se sont mis à 
l'ouvrage en nettoyant l'intérieur 

Entretien des fossés : le premier 
arrondissement maintient le rythme

Jean Paulin ALLOGO
Port-Gentil/Gabon

ainsi que les bords dudit fossé, 
au grand bonheur des riverains 
qui apprécient l'action de salu-
brité menée par cette mairie de 
proximité.
"Coup de chapeau à la  mairie 
de notre arrondissement qui tra-
vaille sans relâche, dans le souci 
de maintenir le fossé en état de 
salubrité, étant donné que c'est la 
troisième fois, en deux mois, que 
nous voyons à l'œuvre l'équipe 
du nettoyage ici", a relevé un ha-
bitant dans la zone dite " École 
Bilingue ".
Hélas ! Malgré les efforts fournis 
par la mairie d’arrondissement, 
nombreux sont les citoyens de 
très mauvaise foi qui n'hésitent 
pas à transformer les fossés en 
véritables décharges, occasion-
nant ainsi leur bouchage. A telle 
enseigne que l'eau ne peut plus 
correctement circuler. Ce qui 
entraîne parfois des inondations 
dans certains quartiers, réduisant 
ainsi à néant le travail abattu par 
la mairie.

Une vue du fossé après net-
toyage. Ph
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